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Hommage à Nicole Lâchât

Genevoise d'origine, née en 1919, Nicole Martin entreprend ses études
à l'Ecole des Arts industriels de Genève, puis à l'Ecole des Beaux-Arts de
la même ville. Elle poursuit sa formation à la Kunstgewerbeschule à Bâle,
où elle fait la connaissance de Joseph Lâchât (1908-1991) en 1946. Ce

dernier, natif de Moutier, grandit à Delémont avant d'entamer une carrière
d'artiste-peintre. De leur mariage, célébré en 1947, le couple aura trois
enfants.

En 1949, avec leur premier bébé âgé de neuf mois, les époux Lâchât
parcourent l'Afrique équatoriale, de Mombasa à Lomé. L'art africain
traditionnel les marque profondément et l'effet se fait sentir immédiate-
ment chez Joseph qui réalise quantité de dessins et aquarelles. Plus tardi-
vement, dans l'œuvre de Nicole Martin Lâchât, subsistera l'élancement
vertical de sculptures filiformes ou totémiques.

De retour d'Afrique, le couple d'artistes découvre l'Espagne et construit
sa maison à Vista Hermosa, dans la banlieue d'Alicante, avec deux ateliers
faisant face à la Méditerranée. Nicole Martin Lâchât peut alors exercer son
activité de sculpteur, dans des formes stylisées et géométrisées, pendant
tridimensionnel d'un langage que son mari adopte également en peinture.

En 1959, l'éducation des enfants pousse les époux Lâchât à rentrer en
Suisse. C'est à Vercorin, dans un chalet valaisan dominant la vallée du
Rhône, qu'ils s'établissent en 1960. L'année suivante, ils descendent
s'installer à Sion pour permettre à leur fils de poursuivre ses études.

Dans les années 1960, Nicole Martin Lâchât manie l'ardoise, en
assemblant des plaques au ciment ou à la colle. Le rendu de la matière
reste brut, avec des effets de surface en relief. Les plaques sont ajourées

pour créer des formes entrecroisées où le regard peut traverser les aplats.
Faites d'éléments géométriques, ses sculptures se réfèrent cependant à un
monde anthropomorphe où les formes dialoguent entre elles.

En 1970, la famille Lâchât déménage à Genève, la ville de Nicole
Martin. Dans son nouvel atelier, elle travaille alors le transacryl, une ma-
tière translucide et légère qui permet les jeux de transparence. Des tuyaux
de fer de différents calibres sont aussi utilisés, permettant la géométri-
sation des volumes.

Dans les années 1980, Nicole Martin revient au bronze, dans un style
assagi et plus lisse. Les formes pleines alternent avec des ajours où les
rondeurs sont toujours présentes. L'artiste place la relation humaine au
centre de son travail, comme l'évoquent les titres de ses créations : « Vis-
à-vis », « Tendresse » ou encore « Les Complices » (bronze de 1987 placé
aux abords de l'Hôtel de Ville de Delémont). La dualité constitue

276



l'élément majeur de ses compositions, dans un élan de complémentarité
esthétique. Par un jeu d'emboîtages ou d'étagements, son œuvre s'est érigé
avec sensibilité et harmonie.

Après les longs voyages et séjours en Afrique et en Espagne, des expo-
sitions collectives et personnelles la mènent entre Genève et Jura : Musée
de l'Athénée Genève, 1968 ; Galerie Bovée Delémont, 1970 ; Ecole
Auguste-Cuenin Porrentruy, 1973 ; Arts Visuels Genève, 1983 et Galerie
du Tilleul Perrefitte, 1987.

Le Musée de THôtel-Dieu de Porrentruy a accueilli la dernière grande
rétrospective qui lui a été dédiée en 1999 à l'occasion de ses quatre-vingts
ans. Une œuvre en bronze, «Cosmogonie» (1987), placée dans le hall
d'entrée du bâtiment, rappelle à tous les visiteurs combien cette grande
artiste sait nous émouvoir tant par son talent que par sa modestie. Ne
disait-elle pas : Toutes /es c/;j//?c«//és gue /e rencontre en trovo/Z/ont ne
c/o/ventp/ws apparaître c/ans /'œnvre//na/e. Tes gens c/o/vent ressentir nne
simp/icité, une c/arté... '.

Le monde des arts jurassien garde en mémoire une bienfaitrice qui a

généreusement encouragé la création artistique dès 1978. C'est en effet à

cette date que Nicole Martin Lâchât et son époux Joseph Lâchât ont créé la
Fondation qui porte leur nom et qui, aujourd'hui encore, reste la seule
bourse d'encouragement aux jeunes créateurs jurassiens en matière de
beaux-arts (peinture et sculpture). Cette Fondation, dotée d'un capital de

départ dont les intérêts permettaient à l'origine d'octroyer une bourse
annuelle de dix mille francs (quinze mille dès 2005), a son siège à

Porrentruy depuis l'entrée en souveraineté de la République et Canton du
Jura. Un jury composé de cinq membres, recrutés au sein de l'Institut
jurassien des sciences, des lettres et des arts et de la Société jurassienne
d'Emulation, se charge de décerner le prix. Ainsi, entre 1978 et 2010, ce
sont dix-huit lauréats qui ont reçu cette bourse d'encouragement avant
l'âge de quarante ans, à savoir :

Gérard Tolck

Rémy Zaugg

Francis Monnin
Pierre Marquis
Jean-Claude Prêtre

Liuba Kirova

Michel Gentil

Christian Henry
René Fendt

1978

1979

1980

1981

1982

1983

1984

1985

1988
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Jean-René Moeschier 1989

Sylvie Aubry 1990

Michel Huelin 1995

Romain Crelier 1997

Stéphane Montavon 1998

Philippe Queloz 2000

Boris Rebetez 2002

Léonard Félix 2005

Charles-François Duplain 2007.

Présidée à son origine par Alphonse Widmer, la Fondation a été par la
suite dirigée par Anne-Marie Steullet, puis Jean-René Moeschler. En 2010,
le jury est composé des personnes suivantes : MM. Pierre Marquis, Marco
Locatelli, Romain Crelier, André Baumeler et M"" Anne Schild.

Les lauréats se souviennent avec reconnaissance de ce geste altruiste
et généreux de mécène. Parallèlement, Nicole Martin Lâchât laisse le
souvenir d'une artiste talentueuse par sa riche création dans le domaine de
la sculpture.

^777?e ScÂ/W

/VésL/e/îte c/e /a Fcwt/aZ/cw JosepÄ et Mco/e LacÄaZ

Co77.s'e7"V77t7"/ce c/77 M7«ée c/e / T/d/eZ-D/ew c/e Po/re/îtrwy

NOTES
' « Nicole Martin - Sculptures », catalogue publié à l'occasion de son exposition au

Musée de l'Hôtel-Dieu de Porrentruy (MHDP) du 1"octobre au 28 novembre 1999, p. 4.
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